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Rapport d’évaluation 
 

1 �z Présentat ion succ incte de l'unité 

Le LSV (Laboratoire “Spécif ication et Vérificat ion”)  est l’UMR 8643 commune au CNRS et à l’Ecole Normale 
Supérieure de Cachan, et héberge des équipes-proj ets INRIA. Ses recherches sont cent rées sur les méthodes 
formelles de conception et d e validation d e logiciels. Il es t constitué de 4 équip es :  

•  TEMPO, qui étudie les modèles des systèmes t emporisés ;  

•  INFINI, qui s’in téresse à la vérificat ion des systèmes à états infinis ;  

•  SECSI, consacrée aux propriétés liées à la sécurit é, qui est  une équipe-projet  de l’INRIA ;  

•  DAHU, équipe récente, également équi pe-projet INRIA, dédiée à la vérif ication des systèmes de 
gestion de données distribués.  

Les principaux éléments quantitatifs du l aboratoire sont les suiva nts :  

•  Effect ifs :  

o enseignants-chercheurs: 10, dont 5 professeurs, 5 maîtres de conférence, t ous de l’ENS Cachan  

o chercheurs: 12, dont  3 DR CNRS, 1 DR INRIA, 5 CR CNRS et 3 CR INRIA  

o ingénieur: 1 ingénieur système CNRS  

o doctorants: 22  

o administrat ifs: 2, do nt  1 ENS et  1 contract uelle  

o temporaires: 12, dont  6 postdocs CNRS, 1 postdoc INRIA, 1 CR CNRS et  2 CR INRIA en délégation, 
et 2 ATER ENS  

•  9 HDR, tous encadrent des thèses;  

•  13 thèses soutenues lors des 4 dernières années, durée moyenne 36 mois;  

•  sur les 22 doctorants en cours de thèse, 14 sont des allo cataires, 3 sont  financés par des contrat s 
CIFRE, 2 par la DGA, 1 par une BDI CNRS, 1 par l’INRIA, et 1 est en 4e année de l’ENS ; 

•  nombre de membres bénéfici ant d’une PEDR : 5 ;  

•  nombre de publiants : tous. 

 

2 �z Déroulement de l'évaluat ion  

L’évaluatio n s’appuie sur les documents fournis et sur une visite d’une journée. 

 

�y Documents :  

Les rapports présentant le bi lan des 4 dernières années et  le projet pour la prochaine période ont été fournis 
aux évaluateurs à l’avance, ainsi que les tabl eaux quantitatifs.  

�y Programme de la visite  : 

•  Présentation d u laboratoire  

• Présentation de l’Institut Farman   

• Présentation de l’équipe TEMPO   

• Présentation de l’équipe I NFINI   

• Présentation de l’équip e DAHU   
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• Présentation de l’équipe SECSI   

• Rencontre avec la direction d e l’ENS Cachan (15mn)  

• Rencontre avec le délégué scientifique adjo int du dé partement ST2I et l’admin istrateur délégué (15mn)  

• Rencontre avec le directeur du centre  INRIA Saclay-Île de France (15mn)  

• Rencontre avec les représentants des chercheurs et enseignants-chercheurs (15mn)  

• Rencontre avec les personnels ITA et BIATOS (15mn)  

• Rencontre avec les représentants des doctorants (15mn)  

• Audit ion du direct eur du laborat oire (30mn)  

• Réunion finale du comité (30mn)  

Tous ces éléments permettent une évaluation ap profondie. Les rapports sont inform atifs au bon n iveau de 
détail. La visit e a été jugée  un peu courte, surtout sur la  partie scientif ique. Il sera indispensable de prévoir 
une durée plus longue pour la  prochaine visite, comp te ten u de la croissance attend ue du laboratoire. 

3 �z  Ana lyse global e de  l’uni té,  de son évolution et de son 
positionneme nt local, régional e t europé en 

Le laborat oire conduit  des recherches de premier plan, concernant les fonde ments des méthodes de 
spécificatio n et  de vérificat ion des systèmes informatiques. Le laboratoire est caractérisé par une forte  
cohérence thématique : les équip es partagent un thème général — les méthodes formelles —, ainsi que des 
outils  et  des méthodes — les automates, le model-checking. L’orien tation des recherches est nettement 
fondamentale : il s’agit pl us de faire progresser les connaissances que les savoir-faire. Cependant , le 
laboratoire cherche à articu ler, motive r et améliorer ses travaux en lie n constant  avec les préoccupations du 
monde industriel. S’il ne s’agit pas de t ransfert  industriel de t ype “lo urd”, ce lien est ré el et effectif. 

L’évoluti on durant les 4 dernières années montre à la fois une forte croissance (passage de 16 à 22 
permanents) et  un fort renouvelleme nt (11 nouveaux permanents, 5 d épart s). Une nouvelle équipe (DAHU, 
équipe-projet INRIA) a été créée en 2008, renforçant l’im plication de l’INRIA (une autre équipe- projet est e n 
gestation). 

L’excellence scientifique du laboratoir e est attestée par le nombre et la qu alité des p ublications, ains i que par 
les distinct ions reçues par ses membres (une médaille de bronze du CNRS en 2007; une médaille d’a rgent en 
2008; une nominat ion à l’IUF). Le f lux import ant d’échanges de visiteurs avec de nombreux laborato ires à 
l’ét ranger, la fort e implicat ion des membres du laborat oire dans les comit és de programme des principales 
conférences du domaine, témoignent  de la notoriété  et du rayonnement international du la boratoire. 
L’activité d e valorisation est assez faible en  volume, reflétant l’orie ntati on fondamentale des recherches. 

Le LSV a une présence forte dans les projets soute nus par l’ANR (qui fournit 65% de ses ressources non 
consolidées), et participe à 3 proj ets européens et un proj et du pô le de compétitiv ité System@tic. 

L’intégration  du LSV dans l’ENS est excellente : c’est le  laborat oire d’i nformat ique de l’E cole, ses membres 
jouent un rôle essentiel dans les enseignements et l’o rganisation du Département,  et tous les chercheurs 
prennent  leur part  de cet  ef fort . Le laborat oire pr end très au sérieux l’encadrement de s doctorants : 
relativement peu nombreux — comme c’est souvent le cas dans ce domaine scientifiq ue —, les doctorants du 
LSV se placent remarquablement bien sur des postes académiques. Le LSV tient toute sa place dans l’Institut 
Farman, regroupement de l aboratoires de l’ENS destiné à f avoriser des proj ets pluri-disciplina ires et  la 
valorisation. 

Il est à noter qu’il n’y a pas  de non-publiant au LSV. Pendant la période, 3 HDR ont été soutenue s par des 
membres du laboratoire, e t  2 HDR par des chercheurs extérieurs. 

Les faits marquants de la période concernent les évolutions thématiqu es — modèles du temps, des coûts, et  
probabilités (équipe TEMPO), la connexion des modèles calculatoires e t  logiques en cryptologie (équipe SECSI) 
—, la création de l’équipe DAHU, les médail les de bronze et d’argent, ainsi que le recrutement de 4 chercheurs 
permanents (INRIA et CNRS) et la mutation d’un DR INRIA. 
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4 �z Analyse équipe par équipe et par projet  
4.1  Equipe TEMPO 

�x Présentat ion :  
L’axe TEMPO a été créé avec pour thème de recherche initial la vérifica tion  de systèmes temporisés. L’équip e 
a obtenu un succès certain sur le t hème des automates temporisés, comme l’at testent ses nombreuses 
publications, du meilleur niv eau, ses contributions à la  mise en œuvre de leurs techniques d’anal yse, et le s 
distinctio ns reçues par ses membres. 

Le thème de recherche initial a ensuite été  élargi à  d’au t res classes de systèmes temporisés (automates avec 
mises à jour, à coût, robustes) pour lesquelles les mét hodes d’analyse prolongent les méthodes utilisées pour 
les automates temporisés, et plus récemment, après pl usieurs recrutements, à d’autre s problémati ques comme 
la prise en compte de l’as pect “ouv ert ”  des systèmes, leurs aspects probabilist es, ou encore leurs aspects 
répartis. 

L’intitulé du groupe fait a ujourd’hui référence à la vérificat ion de systèmes temps-réel embarqués et 
distribués. En dépit du sp ectre élargi de re cherche, l’ axe a su maintenir l’excellence  de ses travaux et garder 
une cohésion certaine, l’aspe ct  “tem porisé” restant cent ral. 

�x Points forts  :  
La maîtrise des aspects fondamentaux des thèmes abordés est certainement le point fort  de l’axe. Le niveau et 
le nombre des publications de l’équipe en f ont une équipe de réf érence pour l’ét ude des systèmes temporisés, 
au niveau mondial. 

L’équipe  a su élargir sa thématique à  des sujets connexes et “ut iles" comme les automates à coût, l’a nalyse de 
robustesse et la prise en compte de  l’aspect  interact if des systèmes. 

�x À améliorer  :  
Les efforts réa lisés pour la mise en œuvre des t echniques explorées, notamment dans le cadre de pro j ets ou 
menés en collaboration avec le group e Uppaal, sont  appréciés. Ces contribut ions ne sont  toutefois pas, en 
volume, du même niv eau que les contribut ions théoriques. 

�x Recommandations  :  

L’étude de s aspects temporisés, concernant  les modèles ou les logiques, est le thème c entral de l’équipe, celui 
qui a établi sa  notoriété. L’é largissement des thèmes de recherche est un facteur de dispersion. Bien que ce 
risque soit  à ce jo ur bien maîtrisé, la créati on d’un projet INRIA (MEXICO) reprenant le thème “di strib ution" de 
TEMPO nous semble une bonne décision et  est encouragée. Il est imp ortant toutef ois que la création de ce 
nouvel axe permette de me ner à bien les sujets de recherche “croisés” envisagé s dans le cadre de TEMPO 
(temps et probabilités, temps et répartition) . 

Un effort plus important est souhaitable pour aider à la mise en œuvre et à la valorisation des techniques de 
vérif ication proposées, soit  dans le cadre d’une chaine d’out ils existante, soit  par le développement d’o ut ils 
originaux. 

Enfin, l’exploration quasi entomologi que de certains sujets peut sembler excessive. L’axe a le potentiel 
nécessaire pour mener un tra vail de fond conduisant à des approches originales. 

  

4.2  Equipe INFINI 
�x Présentat ion :  

INFINI est la plus pet ite des 3 équipes “ historiques” du LSV. De ses 4 membres permanents, l’un est  direct eur 
du laboratoire — avec les charges que cela comporte — et un autre est détaché à l’Uni versité de Tokyo depuis 
2005. L’équipe a réussi à compenser cet affaiblissement en att irant  deux visit eurs de longue durée. 

Le domaine de recherche d’INFINI est la vérification  de systèmes à espace d’états infini. C’est un domaine  
toujou rs important, et forte ment étudié. 

L’équipe  a publié avec succès dans les principaux jo urnaux et confé rences du domaine. Le nombre d’articles 
dans des journaux très sélectifs (Inf ormation and Computation, ACM Trans. on Computational Logic, Journal of 
Computer and System Sciences, Theoretical Computer Science) est impressionnant. 

La réputation internationale de l’équi pe est très bonne. Ses travaux sur les systèmes bien structurés ont eu une  
influence certaine sur les fondements théoriques du do maine; les t ravaux plus récents sur la complexit é des 
systèmes communicants avec perte, quoique plus spécialisés, ont  aussi acquis une forte notoriété. 
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Pour la p rochaine période, trois  projets  de recherche ont été identifiés : la vérificat ion des systèmes 
hétérogènes, la vérificat ion des systèmes bien struct urés, et la vérification des sys tèmes manipulant des 
struct ures de données dynamiques. Ces t rois proj ets concernent des sujets importants et d ’ actualité ,  
activement étudiés dans la communaut é. La descript ion du deuxième sujet  apparaît  cependant un peu vague. 

�x Points forts  :  

La réussite de l’équipe  est at testée par son remarquable taux de publicat ion dans des j ournaux renommés, et 
par son expertise internationaleme nt reconnue sur l’analyse des au tomates à compteurs. L’effort 
d’im plément at ion et  de dif fusion de l’o ut il FAST mérite d’êt re salué. 

�x À améliorer  :  

Le faible nom bre de chercheurs permanents est certainement un fa cteur limita nt la visibilité internationale de 
l’équipe. IN FINI pourrait  aussi tirer pro fit d’une plus for te interaction a vec des groupes travaillan t  en analyse 
de programmes et en démonst ration automatique. La coopér ation avec le  LIAFA s’est accrue durant la dernière 
période, m ais pourrait enco re être renf orcée. Les recherches sur la véri f ication de programmes manipulant  des 
struct ures de données dynamiques t ireraient  sûrement profit  d’une co llaborat ion avec des groupes d’analyse 
de programmes. 

�x Recommandations  :  
L’équipe  est encouragée à attirer au moins un chercheur permanent supplémentaire, de  préférence en  analyse 
de programmes ou en démonstration automatique. Un plan devrait  êt re déf ini pour maint enir et  développer 
l’outil F AST, et lui tr ouver de nouvelles applications. 

 
 
4.3  Equipe SECSI 

�x Présentat ion :  
Cet axe de recherche concerne la sécurit é des systèmes d’ inform ation,  et en particuli er la vé rificati on de leurs 
mécanismes cryptographiques. Le domaine a beaucoup progressé ces dernières années ; cela a donné lieu à 
une ouvert ure de la pro blématique de SECSI, initialement centrée sur les techniques de vérification  
symboliques, vers : 

1. l’int égration des protocoles dans des applicat ions plus complexes, avec notamment 
l’étude de la sécurité des interfaces crypto graphiques avec état et des mécanismes pour 
le vote électronique, et la caractérisatio n de nouvelles propriétés de sécurité;  

2. le lien entre  modèles formels et calcu latoires pour la cryptogra phie, permettant  
d’établir pour certaines classe s de propriét és la sécurité calculato ire d’un pro tocole (en 
présence d’adversaires probabilistes polynomiaux) en vérifiant leur sécurité dans un 
modèle plus abstrait , à l’aide par exemple des techniques développés jusqu’ici.  

L’équipe  a également étendu  et mis en  œuvre une approche originale de  la détection d’intrusio n, et contribué 
à une meilleure compréhensi on des outils de preuves formelles pour la sécurit é. 

Les recrutements récent s, en associat ion avec l’INRIA, ainsi que de nombreuses coopérations intern ationales 
ont  permis de renf orcer le dynami sme de l’équipe et  d’ aborder très tôt ces nouveaux thèmes de recherche 
maintenant en  plein essor. 

�x Points forts  :  
L’équipe est au premier pla n de la recherche en véri fic ation p our la sécurité. Elle bénéficie d’un e grande 
notoriét é int ernatio nale. Les résultats scientifiques sont excellents, avec de nombreuses publications de 
grande qualité , dans un large spectre qui va de la théorie de la logiq ue et de  la programmation jusqu’aux  
conférences de sécurité plus appliqu ées. Sur le plus long terme, la place prépondérante en France de 
chercheurs formés dans cette équip e, ainsi  que l’attrib ution de la médaille d’argent du CNRS à un chercheur 
de cette équipe, soulignent l’ impact de la recher che menée à bien depuis la création d e cet axe. 

�x À améliorer  :  
Les collaborati ons industrielles et  la valorisat ion des outils logiciels pourraient être davantage développées, 
peut-être en coopération a vec d’autr es équipes en région parisienne. 

 8



 

 

 

�x Recommandations  :  

Les thèmes de recherche proposés pour la période à venir exprimen t un ren ouvellement important de la  
problématique , largement entamé, avec des objectifs am bitieux et pertinents. Cepen dant, la mise en œuvre 
d’out ils formels et  d’appro ches beaucoup plus divers rend l’unité de l’axe de recherche et sa place au LSV 
moins évidentes qu’il  y a quatre ans.  Il serait particulièrement intér essant d’intég rer ces approches, par 
exemple à l’occasion d’étude s de cas plus appliquées. 

En ce qui concerne le lien en tre cryptograp hies formelle et calculat oire (“comput ational soundness of formal 
cryptography”), l’équipe e st aussi idéalement placée pour explor er de nouvelles techni ques de vérif ication 
directement dans le modèle calculat oire. 

 

4.4  Equipe DAHU 
�x Présentat ion :  

DAHU est une équipe, co mmune entre l’ENS Cachan et l’INRIA, créée depuis le 1er Janvier 2008 et qui 
comprend maintenant 4 membres permanents (1 DR, 2 CR1, et une MC), tous ayant moins de quarante ans. Elle  
s’ent oure aussi de membres associés d’excellente qualité e t  encadre trois doct orants, deux au sens strict, la 3e  
étant associée. 

L’équipe s’ attaque à un problème très actu el à l’interf ace entre deux domaines, celui des bases de données et 
celui de la v éri f ication. Il s’agit  ici de répo ndre aux défis créés par le développement d’ Internet , qui manipule 
des données dist ribuées, hétéro gènes, mouvantes. L’absence de structuratio n globale et la gestion  
décentralisée de ces données rend la vérif ication de ces systèmes indispensable, et cette vérifica tio n est elle-
même conditionnée par un e nécessaire spécification. Cette démarche  scientifique, très légitime, est aussi 
originale, car elle est adoptée par as sez peu d’équipes. Il faut en effet réunir d es spécialistes de t ous ces 
aspects, et les faire coopérer. 

La composit ion de l’équipe e st  t out  à fait  adaptée pour relev er un tel déf i, puisqu’elle réunit  des spécialist es 
des deux communautés (bases de données et vérificati on), experts da ns leur communauté d’origine, dé sireux 
de faire la liai son avec l’autre co mmunauté, et ayant dé jà commencé à le faire. L’excellence des dossiers 
scientifiques de chacun des membres, t out  comme la qualité des résultats préliminaires décrits dans la  
présentation orale, rend cette politiqu e volontariste comp lètement crédible. 

La très bonne insertion nationale de l’équ ipe (via deux projets ANR par exemple) ses partenariats d e l’équipe, 
tout c omme ses nombreuses collaborati ons internationale s au meilleur  niveau, complètent l’impression de 
solidité originale donnée par cette équipe. 

5 �z Analyse de la vie de l'un ité 
Comme il a  été dit  plus haut , le labo rat oire jo uit  d’ une forte coh érence scienti f ique et culturelle. La 
collaboration i nterne est excellente, les frontièr es d’équipes étant visib lement très poreuses. 

Le changement  de direct eur int ervenu en 2004 s’est  ef fectué sans problème. La gouvernance repose sur un 
consensus fort, co ncernant des principes sains et rigoureux (niveau des publicatio ns, recrutement externe, 
implication de s chercheurs dans l’enseignement, fort encadrement d es doctorants, stages post-doctoraux à 
l’étranger, e tc.).  

Quelques problèmes se posent  quand même : le labo rat oire est sous-doté en personnel administrat if ,  et  de plus 
en plus à l’étroit dans ses locaux. La dispe rsion géographique due à l’in stallat ion des nouvelles équipes dans 
d’autres locau x peut mettre en péril la coh ésion de l’ensemble. 
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6 �z Conc lusions 

�x Points forts  :  

Le LSV est un laboratoire exemplaire, non seulement par la qualit é de ses résultats et sa visibilité 
internationale, mai s aussi par son ouverture et son h armonie interne. Le comit é a gardé de sa visite 
l’impress ion d’un lieu préservé, où “ça se p asse bien” !  La cohérence scientifique et  la cohésion ont déjà été 
soulignées, ainsi que la qualité des collaborations intern es. Les nombreux recrutements  externes et les séjours 
de visiteurs attes tent l’at tra ctivité d u laboratoire. La forte mo bilité et le renouvellem ent des personnes sont 
un gage de vitalité. 

�x À améliorer  :  

Les résultats théoriques obtenus par le laboratoire pou rraient avoir un impact  industriel fo rt. Malgré un eff ort  
indéniable en matière de développement d’outils (FAST,  Orchids, ...), cette acti vité  devrait être intensifiée 
pour explo iter cet te opportunit é. La confrontati on des résultat s de recherche avec de vraies applications 
permettrait non seulement de démont rer l’utili té de ces résultats, mais aussi éventuellement de faire  
apparaître de nouvelles problémat iques. 

La croissance rapide, et  just if iée, du laborat oire peut mett re en péril sa belle co hésion. En particulier, la  
solution du problème des locaux risque d’ entraîner la perte de l’unité géo graphique. 

�x Recommandations  :  

Le comité approuve le proj et  du laboratoire, et  en particulier la création de  l’ équipe MEXICO. Il recommande 
de veiller à ce que la div ision de l’équipe TE MPO ne fasse pas obstacle aux synergies actuelles. Il ap prouve la 
participation à l’Institut  Farman et soutient la demande  de pérennisat ion et de formalisat ion du statut de ce t 
institut. Le comité recom mande enfin une politique vo lontariste pour orienter les recherch es vers  les 
applicat ions : une t elle po lit ique peut s’appuyer sur le recrut ement de personnes orientées vers le 
développement  de logiciels, voire en met tant  le recrut ement d’un ingén ieur de recherche dans les priorit és du 
laboratoire. 

 

 

 
 

Note de l’unité  
 

Qualité scientifique 
et p roduction 

 
Rayonnement et 

attrac tivité, 
intégration da ns 
l’environnement 

 
Stratégie, 

gouvernance et  vie du 
laboratoire 

 
Appréciat ion du 

proj et  

A+ A+ A+ A A+ 
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